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Pigeons : la municipalité visée par une plainte

0 commentaire
Publié le 06/11/2014 à 06h00 par
Arnaud Larrue et Julien Lestage

CENTRE-VILLE La disparition des pigeons à Lesparre a suscité des réactions au-delà du Médoc.
Une plainte a été déposée au pénal par une association de défense des oiseaux
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O

n se souvient qu'au début du mois d'octobre, pendant une ou plusieurs nuits, une opération de dépigeonnage avait été organisée dans le centre de Lesparre à
l'initiative de la mairie. Pour ce faire, la municipalité avait fait appel à un fauconnier, qui était également intervenu autour des deux églises, et
vraisemblablement à proximité de la Tour de l'Honneur.

Disparitions des oiseaux

Le résultat avait été probant puisque les pigeons avaient presque totalement disparu du ciel sous-préfectoral, et qu'aujourd'hui, on commence juste à noter
le retour de quelques spécimens. Riverains et commerçants s'en étaient d'ailleurs majoritairement déclarés satisfaits, tout en étant surpris de ne pas avoir eu
d'information préalable. La découverte au matin de traces de sang et de tas de plumes en avait en effet étonné plus d'un. De même, l'interruption sans
avertissement de l'éclairage public pendant une partie de la nuit, nécessaire pour guider les rapaces par des projecteurs vers leurs objectifs, semblait à

Un fauconnier utilise des buses de Harris pour effaroucher ou éliminer certains oiseaux
dont les pigeons, ici à la gare de La Rochelle. Isabelle Bouléris préconise des méthodes
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beaucoup poser des problèmes de sécurité publique. La mairie n'avait pas voulu s'exprimer sur ces questions, se contentant d'indiquer sur son site Internet
que la régulation des pigeons était nécessaire et que tout s'était déroulé avec sérénité et professionnalisme.

Colère des associations

Beaucoup ne l'ont pas entendu de cette oreille localement comme sur les réseaux sociaux, réactions négatives et pétitions sont apparues. Au point que, dès
le 9 octobre, l'association Nos amis les Oiseaux (Nalo), dont le siège est dans l'Eur-et-Loir, a déposé entre les mains du procureur de la République de
Bordeaux une plainte dirigée contre l'entreprise de fauconnerie et la commune de Lesparre, visée en tant que personne morale.

Cette plainte, à laquelle « Sud Ouest » a eu accès, est longue de douze pages, reprenant l'ensemble des textes et de la jurisprudence applicables en la
matière. Elle est fondée sur l'article R654-1 du code pénal qui punit le fait d'exercer sans nécessité des mauvais traitements envers un animal domestique,
catégorie dans laquelle se rangent les pigeons bisets. La sanction éventuelle est donc une contravention de 4e classe, passible d'une amende maximale de
750 euros, mais elle se multiplie en fonction du nombre d'animaux concernés. Pascal Cousin, président de Nalo, indique : « Les entreprises de fauconnerie
sont dans l'illégalité complète quand elles font de la chasse en ville. Pour plonger une ville dans le noir, il aurait fallu un arrêté municipal d'autant qu'il y
avait un risque pour les animaux domestiques. » Si on lui fait remarquer que les gens sont plutôt satisfaits du départ des pigeons, il répond : « L'essentiel du
problème, c'est le bien-être animal. On est tous d'accord pour dire qu'il faut parfois capturer des animaux, et même les abattre, mais en suivant des
méthodes semblables à celles de la boucherie. »

Un coût de 7 000 euros

Son association a d'autre part adressé à la mairie un courrier afin de demander officiellement, comme la loi le permet, la communication du devis de
l'entreprise de fauconnerie, mais sans joindre copie de la plainte adressée au parquet. Du côté de la municipalité, Bernard Guiraud, le maire, indique ne pas
être informé du dépôt de plainte. Et sur le fond de l'affaire, il ne fait aucun commentaire. Tony Lambert, conseiller municipal d'opposition dans le groupe
Autrement la ville, regrette l'absence de communication. « Le maire nous avait promis de la concertation. Il n'y en a aucune. Nous n'avons jamais été
informés de cette opération de fauconnerie. Elle a pourtant eu le lieu un soir de Conseil municipal… La réunion suivante, il n'a même pas pris la peine de
revenir sur le sujet. Tout se fait dans la précipitation. C'est bien dommage ! » Isabelle Bouleris, qui défend depuis longtemps la cause animale sur Lesparre,
a rencontré Bernard Guiraud, le maire, à ce propos le 27 octobre dernier. Elle précise : « Le maire m'a dit que ça avait coûté 7 000 euros. Pour moi, c'est
une extermination cruelle et il ne montre pas l'exemple, ni à notre génération, ni aux autres communes. Il y a bien d'autres façons de faire, comme de mettre
en place des pigeonniers contraceptifs. »

Quant à la plainte elle-même, c'est maintenant au procureur qu'il appartient de prendre une décision : soit il décide d'un classement sans suite, soit il
poursuit et saisit la juridiction répressive compétente. Le sujet étant sensible dans cette période où vient d'être introduite dans le code civil la notion de
sensibilité des animaux, gageons qu'il prendra le temps de la réflexion.
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